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viable. C'est la voie de l'honneteté morale, dont la direction 
et les limites en largeur, sont tracées par la justice et la charité 
chrétiennes. Non pas seulement par une justice quelconque, 
justice nationale ou sociale ; non pas seulement par une charité 
humanitaire et altruiste, mais par la justice et la charité chré­
tiennes, les seules efficaces, parce que les seules fondées sur l’au­
torité de Dieu, les seules confirmées des sanctions divines.

Et ainsi entre la liberté-anarchie et l’autorité-despotismes, 
destructrices de la prospérité des nations et même de la société, 
se place — in medio stat virtue, c’est le cas de le dire une fois de 
p'us — la morale du Décalogue, qui est la première condition 
de vie, pour les sociétés comme pour les individus.

Il faut, même dans l’ordre économique, dont nous nous oc­
cupons ici, préserver une légitime liberté et soutenir une essentielle 
autorisé ; mais pour arriver à ces deux fins nécessa:res, il faut un 
juste équilibre non moins nécessaire entre les deux excès opposés. 
Ce juste équilibre, que la liberté et l’autorité doivent savoir ac­
cepter, doit être d’ordre moral plus que d’ordre strictement poli­
tique. Il doit être plus intérieur qu’extérieur. Il doit atteindre 
jusqu’aux fi mes.

C’est aux âmes qu'il faut s’adresser, c’est sur les âmes qu’il 
faut pouvoir compter, quand on veut obtenir et maintenir les 
énergies et les résistances qui sauvent les situations et les nations, 
dans l'ordre économique aussi bien que dans l’ordre militaire. 
Ce sont les âmes malades qui font mourir les nations, et ce sont 
les âmes vigoureuses qui les font vivre.

En face des difficultés et même des périls d’ordre économique, 
résultant d’une guerre terrible qu’il n’a pas été en notre pouvoir 
d’éviter, puisqu’elle nous a été imposée par nos ennemis, il faut 
sans doute compter sur la prudence et la sagesse de nos gouver­
nements. C’est à eux de prévoir les besoins et les dangers, c’est 
à eux de renseigner’les. citoyens, c’est à eux de diriger, en les coor­
donnant, les bons et courageux efforts. Mais c’est aux particu­
liers, aux libres initiatives, aux vrais patriotes de répondre à ces 
directions en t -nant compte des renseignements fournis.
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